
Kulturkampf Ã  Kaliningrad: le patrimoine germanique dans la
construction identitaire dâ??une rÃ©gion russe

Description

Le pouvoir russe construit une identitÃ© rÃ©gionale nouvelle Ã  Kaliningrad, en assimilant ou 
rejetant certains aspects du patrimoine Ã©tranger de KÃ¶nigsberg. Cette politique rÃ©pond Ã  
des impÃ©ratifs gÃ©opolitiques qui dÃ©passent le pÃ©rimÃ¨tre du territoire sur lequel elle 
sâ??impose.

Les enjeux mÃ©moriels Ã  Kaliningrad sont au cÅ?ur des
questions gÃ©opolitiques liÃ©es Ã  la rÃ©gion : depuis les
Ã©largissements de lâ??Union europÃ©enne et de lâ??OTAN enÂ 2004, le pouvoir russe nâ??a de
cesse de rÃ©affirmer lâ??appartenance de ce territoire Ã  la Russie, et la souverainetÃ© russe sur
lâ??ancienne capitale de la Prusse orientale y est constamment rappelÃ©e. Outre lâ??hÃ©ritage
architectural omniprÃ©sent, un autre hÃ©ritage, intellectuel, subsisteÂ : nÃ© et mort Ã  KÃ¶nigsberg,
le philosophe EmmanuelÂ Kant est une figure controversÃ©e Ã  Kaliningrad, Ã  la fois cible des
attaques des nationalistes et figure centrale des projets de paradiplomatie culturelle du pouvoir russe.

La Perspective de Moscou Ã  Kaliningrad Image not found or type unknown

Entre rejet et valorisation, la gestion paradoxale du patrimoine culturel germanique par les autoritÃ©s
traduit la volontÃ© de lâ??Ã?tat de refondre lâ??identitÃ© rÃ©gionale. Le pouvoir russe mÃ¨ne ainsi
un double jeu, finanÃ§ant des mÃ©dias nationalistes qui rejettent la mÃ©moire allemande tout en
exploitant la rente culturelle de ce mÃªme patrimoine. Cette tentative de construire une identitÃ©
rÃ©gionale par le haut rÃ©vÃ¨le la volontÃ© de contrÃ´ler une rÃ©gion Ã©loignÃ©e par son histoire et
sa gÃ©ographie, et sur laquelle est projetÃ© le fantasme dâ??un sÃ©paratisme latent. Ce
rÃ©gionalisme, qui a pour vocation de renforcer le sentiment dâ??appartenance nationale Ã  la
Russie, sâ??avÃ¨re finalement unique.Â 

SouverainetÃ© nationale contre mÃ©moire rÃ©gionale

Ã? Kaliningrad, le discours nationaliste est centrÃ© sur la Â«Â germanisationÂ Â», vue comme une
menace Ã  la souverainetÃ© russe sur ce territoire, exercÃ©e par lâ??Ã?tat allemand et ses avatars.
Ce risque est Ã©voquÃ© Ã  partir deÂ 2004, annÃ©e de la double adhÃ©sion aux instances euro-
atlantiques de la Pologne et de la Lituanie voisines. Un discours germanophobe se rÃ©pand Ã  partir
deÂ 2005, en rÃ©action notamment Ã  deux initiatives citoyennes demandant un retour au nom
dâ??origine de la ville et le changement de celui de lâ??UniversitÃ© dâ??Ã?tat de Kaliningrad, qui
aurait Ã©tÃ© rebaptisÃ©e UniversitÃ© fÃ©dÃ©rale baltique EmmanuelÂ Kant. Lâ??association de la
Â«Â germanisationÂ Â» Ã  la russophobie a Ã©tÃ© thÃ©orisÃ©e par des intellectuels tels que
VladimirÂ Choulguine, professeur dâ??histoire Ã  lâ??universitÃ© de KaliningradÂ : Â«Â 
La publicitÃ© ou l’assimilation de l’esprit d’une nationalitÃ© Ã©trangÃ¨re en tant qu’Ã©limination 
volontaire ou imposÃ©e du caractÃ¨re russe parmi les citoyens de Russie est un phÃ©nomÃ¨ne 
russophobe non naturel.Â Â»(1) Des mÃ©dias relayant le discours de la menace de la
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Â«Â germanisationÂ Â» Ã©mergent Ã  partir deÂ 2004. Les cibles des auteurs nationalistes sont les
avatars de lâ??influence allemande â??Â parmi lesquels la Maison russo-allemande, Centre culturel
attachÃ© au consulat allemand de Kaliningrad, et le philosophe EmmanuelÂ Kant.

Dâ??un discours marginal, le thÃ¨me de la Â«Â germanisationÂ Â» sâ??est Ã©tendu Ã  un nombre
croissant de mÃ©dias â??Â dont certaines franchises de chaÃ®nes nationales comme VestiÂ â??
financÃ©s en grande partie par lâ??Ã?tat russe via les allocations du budget anti-corruption. Ces
mÃ©dias sont un relai du pouvoir, qui soutient le discours contre la Â«Â germanisationÂ Â». Par
ailleurs, les ressources politiques et administratives de ces mÃ©dias nationalistes qui ont Ã©mergÃ©
enÂ 2005 ont fortement augmentÃ© entreÂ 2014 etÂ 2016, de maniÃ¨re Ã  en faire des vecteurs de
premiÃ¨re importance dans lâ??enclaveÂ : le site Exklav.ru a par exemple reÃ§u 379Â 000Â roubles
(5Â 300Â euros) du budget dâ??allocation anti-corruption enÂ 2017.

La croissance de lâ??influence de ce discours nationaliste a conduit Ã  la reconfiguration des rapports
de force au sein de la diplomatie rÃ©gionale Ã  lâ??occasion de lâ??attaque menÃ©e par les
mÃ©dias rÃ©gionaux contre la Maison russo-allemande, accusÃ©e de financer lâ??idÃ©ologie nazie
Ã  Kaliningrad. Une enquÃªte de la chaÃ®ne Vesti rÃ©alisÃ©e enÂ 2016 a montrÃ©
quâ??entreÂ 2012 etÂ 2014, le Centre avait reÃ§u 30Â millions de roubles (421Â 600Â euros) de
lâ??Agence allemande de coopÃ©ration internationale pour organiser des Ã©vÃ©nements culturelsÂ :
selon le ministÃ¨re kaliningradois de la Justice, certains de ces projets Â«Â pourraient servir Ã  
promouvoir lâ??idÃ©ologie nazieÂ Â»(2).

La figure de Kant, elle, est la cible des nationalistes germanophobes depuisÂ 2005 et le changement
de nom de lâ??universitÃ©. En novembreÂ 2018, quand le nom de Kant a Ã©tÃ© proposÃ© pour
rebaptiser lâ??aÃ©roport dans le cadre dâ??un plÃ©biscite national, une campagne Ã©nergique a
Ã©tÃ© menÃ©e contre le philosophe, donnant lieu Ã  la profanation de la statue Ã  son effigie, de la
cathÃ©drale qui abrite sa tombe et dâ??une plaque commÃ©morative installÃ©e Ã  lâ??emplacement
de sa demeure. PrÃ¨s de ces dÃ©gradations, on pouvait lireÂ : Â«Â Le nom de lâ??Allemand Kant ne 
salira pas notre aÃ©roport.Â Â» Ces actes ont Ã©tÃ© soutenus publiquement par des acteurs majeurs
de la vie politique de Kaliningrad, parmi lesquels le vice-amiral IgorÂ Moukhametchine, chef dâ??Ã?tat-
major de la Flotte de la mer Baltique.

La plus rÃ©cente attaque contre la mÃ©moire de Kant sâ??est produite en fÃ©vrierÂ 2019, lorsque la
piÃ¨ce de thÃ©Ã¢tre Kantgrad a Ã©tÃ© montÃ©e Ã  KaliningradÂ : elle a suscitÃ© la rÃ©action du
site nationaliste Exklav.ru, qui a publiÃ© une sÃ©rie dâ??articles faisant Ã©tat du Â«Â parcours 
homosexuelÂ Â» du metteur en scÃ¨ne. Le directeur du journal a usÃ© de son influence pour faire
interdire la piÃ¨ceÂ : le jour de la premiÃ¨re reprÃ©sentation Ã  Kaliningrad, la salle dans laquelle elle
devait se jouer a refusÃ© in extremis dâ??accueillir le spectacle. La piÃ¨ce a toutefois pu Ãªtre
donnÃ©e dans une salle publique, avec le soutien du gouverneur de lâ??oblast, AntonÂ Alikhanov.Â 

La construction dâ??une identitÃ© rÃ©gionale par le haut

La construction de lâ??identitÃ© rÃ©gionale de Kaliningrad par lâ??exploitation de son patrimoine est
commandÃ©e par un impÃ©ratif dâ??assimilation totale. Le patrimoine Ã©tranger de Kaliningrad, Ã  la
fois physique (lâ??architecture) et intellectuel (Kant), est ainsi intÃ©gralement russisÃ©.

Lâ??exploitation de la Â«Â rente KantÂ Â» Ã  Kaliningrad nâ??est pas optimisÃ©e Ã  ce jour, puisque
seul un musÃ©e de petite taille, situÃ© dans la CathÃ©drale, lui est dÃ©diÃ©. Câ??est une rente de

REGARD SUR L'EST
Revue

Page 2



monopole de localisation(3), fondÃ©e sur lâ??exploitation dâ??une ressource locale contrÃ´lÃ©e par
les acteurs politiques possÃ©dant un caractÃ¨re unique, duquel dÃ©coule cette qualitÃ© de
monopole. Bien que lâ??attractivitÃ© touristique potentielle de Kant soit moindre que celle quâ??a
engendrÃ©e la tenue de la Coupe du mondeÂ 2018 Ã  Kaliningrad, il nâ??en reste pas moins que le
prestige qui en rÃ©sulte justifie la mise en place de projets dâ??envergure, tels que le JubilÃ©e des
300Â ans de Kant enÂ 2024.

Le projet musÃ©ographique autour de Kant marque la volontÃ© de Kaliningrad de faire centre, dans
une rivalitÃ© intellectuelle avec lâ??Allemagne. La figure de Kant est Ã  la base de la coopÃ©ration
internationaleÂ : elle sert dâ??interface mÃ©diatrice paradiplomatique culturelle, sous les auspices de
la pensÃ©e du philosophe(4) qui consacre Kaliningrad comme centre des relations internationales.

Quant Ã  la mÃ©moire architecturale de Kaliningrad, elle est utilisÃ©e dans les projets du pouvoir en
tant que puissant mobilisateur collectif qui fait appel Ã  un ensemble de repÃ¨res symboliques. Le
pouvoir russe cherche Ã  rÃ©affirmer un projet national commun et investit les identitÃ©s rÃ©gionales
particuliÃ¨res. La mise en valeur de lâ??identitÃ© germanique de Kaliningrad apparaÃ®t ainsi comme
un outil pour contrÃ´ler cette identitÃ©, source supposÃ©e de menace sÃ©paratiste, et pour mieux
lâ??articuler Ã  un projet dâ??envergure nationale. Les projets du pouvoir Ã©puisent toute la
diversitÃ© des aspects de la rÃ©gionÂ : futur centre intellectuel de la philosophie kantienne, centre
sportif lors de la derniÃ¨re Coupe du monde de football, centre musÃ©ographique et
ocÃ©anographiqueâ?¦ Ces amÃ©nitÃ©s sont destinÃ©es tant aux Russes quâ??aux EuropÃ©ens
dans une dÃ©marche dâ??ouverture touristique et culturelle qui contredit, avec un succÃ¨s relatif, la
reprÃ©sentation de cette rÃ©gion comme avant-poste militaire de la Flotte russe de la Baltique.

La mÃ©moire architecturale de lâ??ancienne KÃ¶nigsberg a de fait Ã©tÃ© transformÃ©e en capital
symbolique collectif dans lequel le pouvoir veut inscrire lâ??identitÃ© de la ville. Câ??est un processus
de construction de lâ??iconographie territoriale qui fait exister dans lâ??espace urbain un patrimoine
longtemps rejetÃ© et reconstruit dans un vaste projet postmoderne.

Ã? la suite de la construction du stade Baltic Arena pour la Coupe du mondeÂ 2018, un projet de
transformation de lâ??apparence du centre-ville a Ã©tÃ© menÃ© afin dâ??accueillir les supportersÂ :
lâ??habillage des faÃ§ades des immeubles soviÃ©tiques avait pour objectif de donner lâ??apparence
romantique dâ??un centre ancien balte. Ces faÃ§ades font appel Ã  un imaginaire collectifÂ : les
colombages, les pignons Ã  volutes ou Ã  gradins munis dâ??Å?ils-de-bÅ?uf, sur des murs
colorÃ©sâ?¦ composent le paysage dâ??une ville hansÃ©atique. Lâ??alliance des styles et
lâ??orientation mercantile de la dÃ©marche architecturale, qui sort du normatif pour affirmer
lâ??entrÃ©e de la Russie dans lâ??Ã¨re du relativisme avec la liaison de lâ??identitÃ© locale Ã 
lâ??identitÃ© mondiale, sont les principales caractÃ©ristiques du postmodernisme kaliningradois.

La rÃ©manence de lâ??identitÃ© germanique Ã  Kaliningrad, par la mobilisation de ce capital
symbolique collectif et de la figure de Kant, permet de ressusciter un passÃ© local Ã©tranger aux
habitants de ce territoire. La construction de cette identitÃ© rÃ©gionale se fait dans un mouvement 
top-down et non bottom-upÂ : le pouvoir impose Ã  lâ??esthÃ©tisme de Kaliningrad ce tÃ©moignage
permanent de la recherche de lâ??histoire locale et du patrimoine dans un territoire qui en est
dÃ©pourvu. Il sâ??agit de dÃ©finir ce qui est kaliningradois et ce qui ne lâ??est pas en imposant une
identitÃ© locale mythifiÃ©e, conforme au roman national russe. Rien dâ??Ã©tonnant in fineÂ : la
construction des identitÃ©s rÃ©gionales russes est une politique propre aux principes du
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fÃ©dÃ©ralisme poutinien, qui fait exister lâ??oxymore du rÃ©gionalisme national.

NotesÂ :

(1) VladimirÂ Choulguine, Â«Â Plakalchtchiki po KionigsbergouÂ Â» (Â«Â Les pleureuses Ã 
KÃ¶nigsbergÂ Â»), Eksklav.ru, 27 novembre 2013.

(2) Â«Â KaliningradskiÃ¯ soud priznal inostrannym agentom NKO nemetsko-rousskiÃ¯ domÂ Â»
(Â«Â Le tribunal de Kaliningrad a dÃ©clarÃ© la Maison russo-allemande agent Ã©trangerÂ Â»), 
New Kaliningrad, 27Â avril 2016.

(3) DavidÂ Harvey, GÃ©ographie de la domination. Capitalisme et production de lâ??espace,
Ed.Â Amsterdam, Amsterdam, 2018, 118Â p.

(4) EmmanuelÂ Kant, Projet de paix perpÃ©tuelle – Esquisse philosophique (1795), Ed.Â Vrin, Paris,
1999, 144Â p.

 

VignetteÂ : La Perspective de Moscou Ã  Kaliningrad (photo de lâ??auteur, fÃ©vrier 2019).

* Arnaud Muller est Ã©tudiant de Master 2 Ã  lâ??Institut FranÃ§ais de GÃ©opolitique 
(IFG).
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